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Conseil d’Administration de la Chambre de Commerce pour 1920-1921
FRJEtilDENT:

M. JOSEPH QUINTAL, 69 rue St-Pterre.
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M. ALFRED LAMBERT, H Notre-Dame Ouest.
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J'«-bien J.-A., épicier, 112, Ave du Parc.
Dexnulnler» J.-V., Oér. “Central Warehouse" 1 boul. 8t- 
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chetlère Oueet.
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Paulhu» .1. - A. “D. Hatton A (Me ’ 18, ;ue Bonsecoura.

Pellerln J.-1L-E.. “Labreeque A Pellerln", 111, St-Tlmothée. 
Prud'homme Alex., marchand de fer en gros, to. de Dreeolee. 
Raymond Alphonse, manufacturier de conservée, 520, rue Panet. 
Rolland, Emile, “Imprimerie Moderne", 39, rue Dowd.
Roy Alfred, 1-C, Ing. Industriel, Tl, Notre-Dame Eet.
Tour ville Rodolphe, M. P. P., “Tourville Lumber Co,“ 2 Place 

d'Armee,
Trudeau J.-A., ‘tienIn, Trudeau A Cle”, 22 Notre-Dame Oueet. 
Viau Henri, comptable expert, 137 rue McGill.
Vldrlcalre K.-C., "Vcreaillee, VldrJeaire A üoulale", 90 St Jacque*.
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L-

Hir Hoerniedae Laporte, C. P„ de T.aporte, Martle et Cle,
Paul Oueet.

MM. Joseph Contant, pharmacien, 231, rue Nofra-Oame Eet. 
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Frank Pauzé, L-Û. Beaubien et Cle, 50. Notre-Dame Oueet. 
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J.-E.-C. Daoust. architecte, 180, rue St-Jacque*.

2.—Ancien» vice-pré»trient» et trésoriers:

MM. Ubald Oarand, 48, rue Notre-Dame Oue»t. 
8.-D. Joubert, 338, rue Notre-Dame Oue»t.
J,-A.-E. Oauvln, 860, rue Hte-Catherlne E»t. 
JoRoph Fortier, 210, rue Notre-Dame Oueet.

MM. .T.-B.-A Lanctôt, 212, boul. Ht-I.anrent. 
Geo. Oonthler, 108, rue 8t-Fr*-Xavler. 
Jo». FUiatrault, 429, boul. Ht-Luur^nt. 
Rod. Dédard, 72, rue Notre-Dame K*t.
J.-N. Cabana, 90, Notre-Dame Est.

Vérificateur»:

J.-B.-A. Oougeon, et Henri Ecauregard.

COMMISSION DE LA CHAMBRE POUR 1920-1021

Le président et le secrétaire font partie ex-offlclo de toutes les commissions.
Affaire» municipales:—M. Joseph Et hier, président: MM. Jos. 

Atney, J.-N. Cabana, J.-V. Des&ulnlers, Jos. Elle, Adélard Fortier, 
J.-O. Labreeque, Alfred Lambert, Victor Lévesque, G. Normand, 
Dr J.-C. Poissant, Isaïe Préfontaine, L. A. Lavallée, Alex. Pru­
d'homme, I,éon Trépanler.

Agriculture et colonisation:—M. Adélard Fortier, président; 
MM. le Dr T.-A. Brlsson, Dr Daubigny, L.-M, Conseiller, Pétrus 
Fortier, Kr. Gernaey, J.-E. Lareau, S. Ouimet.

Cuirs et peaux:—M. Joseph Daouat, préaident; MM. J.-I. 
Chouinard, Emile Corbell. Wilfrid DeLortne, L.-E. Gauthier, Paul 
Joubert, Alfred Lambert, A.-B. Lavallée, Albert Tétrault.

Enseignement technique et commercial:—M. Edouard Mont- 
petit, président: MM. Rod. Bédard, T .oui» Bourgoln, Victor Doré, 
P.-B. Fontaine, Ludger Gravel, Henry Laurey», P. LeCoInte, 
Frank Pauzé, Henri Vlau.

Epicerie# et produit» alimentaires:—M. J.-A. Paulhu», prési­
dent; MM. Armand Chaput, Eug. Couvrette, J.-A. Deblen, Joseph 
Ethier, Nap. Gendreau, Chs Langlois. J.-I. Lussier, J.-H.-E. Pelle­
rln, Alph. Raymond.

Expansion du commerce:—M.-F.-E. Fontaine, président; MM. 
J.-N. Cabana, C.-H. Catelll, Jos. Daoust, Raoul O. Grothé, A.-H. 
Hardy, Alfred Lambert, L.-M. Lymburnsr, Frank Pansé, L.-N. 
Patsnaude, C.-E. Racine, Emile Rolland, J.-A. Trudeau.

Exposition» et musées:—M, J.-E.-C. Daoust, président; MM. 
J.-P.-L. Bérubé, Israël Cardin. C-H. Catelll, A. Chaussé, F.-». 
Fontaine, A.-H. Hardy, le général I at belle, Séraphin Ouimet, 
Henri Vlau. E.-C. Vidricatre.

Finances:-—M. Alfred Lambert, président: MM. J.-N. Cahaua, 
C.-H. Catelll, Adélard Fortier, Jo». Fortier. Ludger Gravel, J.-P. 
Gervals, Paul Joubert, Alex Prudhornme, K.-C. Vldrlcalre.

Législation;—Hon. N. Pérodeau, président; MM. L.-E Beau- 
lleu, C. R., Edm. Brassard, C. H.. C.-H. Catellt, J.-E.-C. Daoust, 

Léon Oarneau, C.R , Ludger Gravel, L. A. Lavallée, Alfred Lambert, 
Rod. Tourville, Jos. Versailles.

Industrie minière et forestière:—M. Rod. Tourville, président; 
MM J.-T. Armand, Avila Dufort, J.-P. Dupuis, Jo», Elle, F.-C. 
ïaiberge, J.-O. Labreeque, J.-A. I^tferté, p. LeCoInte, J.-B.-D. 
l'ég* ré, Ch. Raymond, Alfred Roy, Arthur Surveyor.

Nouveauté»:—M, J.-O. Oareau, président: MM. Israël Cardin, 
John T. Carroll, Eug. Durocher, Raoul Dupré, J.-N. Dupuis, Jos. 
Ftlletrauit, J.-P. Oervai», L.-N. Messier.

Produite chimiques:-—M. J.-G.-A. Fllion, président. MM. Louis 
Bourgoln, Joseph Contant. Arthur Décary, Hector Fortier, J.-A.-D. 
Godbout, Henri Lanctôt, Pierre Leduc, Henry Mlles, Rolland Pré- 
fontalne.

Quincaillerie et métaux:—M. Alex. Prud’homme, président; 
MM. Alfred Barrette, J.-N.-R. Cousineau, John A. Durand, Lud­
ger Gravai, Alfred Jeannette, l.-L, Lafleur, Arthur Léger, Aquiia 
Legrts.

Transports, douanes, pestas, télégraphes, téléphones :—M. 
C. H. Catelll, président; MM. Adélard Fer*Dr. Geo. Hyde, Frank 
Pausé, C.-E. Racine, Emile Rolland. Arthur Hurveyer, Rod. Tour- 
ville. J.-A. Trudeau.
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Chevaux, Bestiaux,

Chiens,
Volailles, etc.

Est employée avec grand succès dans la 
plupart des maladies et pour faciliter la muée 
et rendre le poil soyeux.

Quinquinol Stock Food Co., Enrg.
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LA CHAMBRE DE COMMERCE DU DISTRICT DE MONTREAL

La Société d’Administraiion "
Incorporée par Acte de la Législature de Québec 

le 26 mars 1902.
K, RUE hT-JACQUEH, MONTREAL,

Edifice du Crédit Foncier Franco-Canadien.
Capital Houarrlt : *500,000
Capital paré: *1*3,000
Wttervf «*t profit non ilistrlhuA: tI40.7M.vfl>
Fond» admlnlNtré»: *'.1,3*11,000

ADMINISTRATION DE SUCCESSIONS. OE FIOEI-COMMIS ET DE 
FORTUNES PRIVEES

VOUTES DE SURETE
CONSEIL D’ADMIXISTRATION

MM. J. O. «HAVEL, Montréal. Président.
Hou. Sir HOKMISDA* LA FORTE, C.P., Montréal. V.-Pré». 
A. Tl KRKTTIM. Karl», France*.
MARTIAL UHF VA 1.1 LK, Montréal.
J. II. TlfORS, Pari», Franco. Vlc«-Fré»ld»M.
TAXCRKDK ÜIKNVKNl, Montréal.
L d« la VALLEE-POUSSIN, Pari», France, 
lion. ROIMH.PHK LKM1FI X. C. K.. Montréal. 
NAPOLEON X.AV01K. Québec.
J. A. RICHARD. L.L.D., Montréal.
U. X. MOXCKL, Montréal.

DIRECTION
MARTIAL CHEVALIER, 

Directeur Général.
J THEO. LECLERC, 

Secrétaire.
Tél. Main 2557

Les personnes que cette annonce Intéresse sont 
priés de s'adresser * la Direction pour tous renseigne­
ments concerns.*»! les divers services de la Société.

^HION-PRAFT.
L attention exceptionnelle qu’on porte à la 

fabrication du matériel, à son tissue élégant et 
à sa coupe irréprochable, font du vêtement 
Fashion Craft, une attraction spéciale pour 
l’homme d’affaires.

Nous offrons leF meilleures valeurs à des 
prix très raisonnables.

Fondée

MAX. BEAUVAIS, Liée,

9561
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LE DEVELOPPEMENT DU COMMERCE ENTRE 

LA FRANCE ET LE CANADA

*
l'n article du “Temp*" de Parte. — La inteaion du sénateur Beaubien en France.

Le “Temps*', le grand journal de Paris, con­
sacre un article substantiel à la mission officielle 
de Phonorable sénateur Beaubien, en France, dont 
le but est de développer les relations commerciales 
et de multiplier les échanges entre ces deux pays.

Le “Temps” écrit:
De sérieux efforts so it certainement à faire, 

dans l’intérêt commun des deux pays, pour le dé­
veloppement de leurs échanges. Or, voici que, ten­
dant à assurer cette amélioration si désirable, tout 
un programme se présente, doublement séduisant, 
et par les sentiments dont il s’inspire, et par sa 
rigoureuse précision. M. le sénateur Beaubien, à 
qui il est dû, en avait fait connaître les lignes gé­
nérales, lors de sa conférence au comité national 
des conseillers du commerce extérieur; mais, de­
puis lors, il n’a cessé de le perfectionner, le com­
plétant par des innovations des plus curieuses. On 
en va juger.

L’idée centrale du programme est la mise en 
contact direct de la France et du Canada, au moyen 
d’une double propagande destinée à leur permettre 
de ae connaître mieux, dans leurs oeuvres, leurs 
produits, leurs splendeurs, et, de la sorte, à s’en­
richir mutuellement par la pénétration réciproque 
de leurs valeurs échangeables. Comment, d’une 
façon pratique, préparer un tel résultat?

La réalisation du programme comprend deux 
étapes. La France serait, en premier lieu, révélée, 

g si l’on ose dire, au Canada. Sur tous les grands 
réseaux canadiens, avec un parcours de 14,000 kilo­
mètres environ, une exposition des principaux 
échantillons de produits français circulerait, allant 
de ville en ville, attirant l’acheteur, montrant ce 
que notre pays peut offrir de meilleur, de plus 
beau, de plus avantageux. Simple projet? Concep- 

* tion idéale? Nullement, M. le sénateur Beaubien 
a fait cet exposé:

Vous avez à votre disposition un train com­
plet, huit wagons-exposition, les plus grands qui 
se puissent trouver sur nos réseaux de chemins de 
fer; Ils sont appropriés à l’objet auquel iis sont 
destinés. Et comme II serait impossible, circulant

f de ville en ville, que l’on trouvât toujours le loge­
ment convenable pour les personnes accompagnant 

; les échantillons, deux wagons sont en outre af­
fectés au personnel: 52 places, dans ce que nous 
avons de plus luxueux en fait “pullmans”. Vous 
disposez, en plus, d’un chef français, pour faire 
honneur à votre excellente cuisine.

Les cales de la Compagnie générale trans­
atlantique prendront vos envois d’un port français 
pour les apporter, en remontant le Saint-Laurent, 
jusqu’au deuxième port de l’Amérique, celui de 
Montréal, et permettez que je l'ajoute, la quatrième 
ville française du monde.

Une objection vient tout de suite h l’esprit : les 
| frais d’une telle exposition ne feront-ils pas reculer 

nos nationaux? M. Beaubien répond (et ce n’est 
pas l'un des traits les moins originaux du projet):

Eh bLfiî, quand vos échantillons auront tra­
versé la mer, quand ils auront été transportés sans 
manutention, directement, de votre navire dans 
l’entrepôt, et de l’entrepôt dans les wagons, quand 
votre train aura circulé au Canada sur un parcours 
de 13,539 kilomètres; quand, après avoir répandu 
la bonne renommée de la France dans tout mon 
pays; quand, enfin, bercés par les vieilles chan­
sons françaises, et 4miis de se retrouver chez eux, 
vos compatriotes reprendront le chemin de la belle 
France, - à ce moment nous aurons l’immense sa­
tisfaction de vous présenter une note.. . qui se 
chiffrera par zéro. En d’autres termes, ce train- 
exposition n’aura pas coûté un rouge Hard à la 
France.

Avec une intelligence qu’on ne saurait trop 
louer, les compagnies de chemins de fer du Canada 
se sont en effet prêtées de toutes leurs forces à 
rex^ution de cette partie du programme. Il en 
comprend d’autres, convergeant vers le même but.

Les échantillons ne seront pas seuls montrés. 
Marchandises de toutes sortes, nos produits les plus 
luxueux aussi bien que les plus modestes, et nos ri­
chesses thermales, et nos merveilles innombrables, 
nos musées, nos monuments, nos paysages si va­
riés, toutes les formes, tous les aspects de la *rance,



La CHAMBRE DE COMMERCE DU DISTRICT DE MONTREAL148

prendront vie au Canada, transportés sur l’écran, 
avec la magie de leurs couleurs. On sent de quel 
attrait doivent être de telles séances cinématogra­
phiques. Fécondes en enseignements, elles peu­
vent aussi fournir des recettes: le montant en ira 
en totalité à la France, l’unique prélèvement admis 
étant celui qu’exigeront les frais matériels corres­
pondants. Les salles les plus spacieuses et les plus 
belles ont été mises généreusement à la disposition 
des exposants français.

Ce n’est pas tout. 11 a été prévu que les af­
faires possibles n’auraient pas été toutes conclues 
pendant l’exhibition ainsi organisée. Celle-ci doit 
se poursuivre du mois de mai 1921 à la fin du mois 
d’août suivant. A partir du mois de septembre, 
une vaste, salle-musée, que possède l’Ecole des 
hautes études commerciales de Montréal, accueil­
lera gratuitement la collection française pendant 
six mois. Nos exportateurs auront donc tout loisir 
de continuer les négociations commencées et d’en 
entreprendre de nouvelles.

Enfin, pour que nos importations au Canada 
ne fussent pas arrêtées par des dispositions doua­
nières prohibitives, et que toute cette oeuvre de 
préparation ne fût point rendre vaine, il fallait 
que des précautions spéciale intervinssent. La 
France a dénoncé tous ses traités de commerce; 
le traité franco-canadien tombe avec les autres. 
Ainsi que l’a fait remarquer la Chambre de com­
merce française de Montréal, cette abrogation ne 
peut que soulever “des difficultés considérables’’, et 
déjà le fait de la dénonciation a causé un préjudice 
sensible aux exportateurs français, menacés d’in­
fériorité par rapport aux exportateurs d’autres na­
tions, comme la Belgique, les Pays-Bas, l’Italie et 
le Japon.

En attendant que l’arrangement commercial 
indispensable corrige les mauvais effets de la dé­
nonciation prononcée, M. le sénateur Beaubien a 
obtenu que, du moins, la douane canadienne con­
sentît à calculer les droits applicables aux mar­
chandises françaises de façon qu’elles n’eussent 
pas à les subir sur la perte au change. Les dé­
douanements à effectuer sont ainsi d’avance nota­
blement dégrevés.

M. Beaubien est à la veille d’exposer cet en­
semble de faits dans les principaux centres de l’ac­
tivité commerciale française. Il n’est personne qui 
ne veuille rendre hommage à une initiative née 
d’un si ardent amour de la patrie canadienne et 
de l’ancienne patrie française.

Il sera tout naturel qu’une exploration sem­
blable du Canada et de ses richesses soit assurée 
ensuite en France, grâce à des démonstrations du 
même ordre, instituées chez nous dans le même es­
prit de mutuelle coopération commerciale. L’ave­
nir est' aux échanges élargis. La conférence de 
Bruxelles l’a déclaré sans ambages. Mais nul ne 
s’étonnera si les relations se nouent particulière­
ment cordiales entre deux nations que leurs sou­

venirs historiques font si proches et leurs gloires 
communes pendant la grande guerre si fères l’une . 
de l’autre.

LA BANQUE DE MONTREAL ACCORDE 
UN BONUS A SES ACTIONNAIRES

Après rassemblée des directeurs de la Banque ♦ 
de Montréal on a annoncé que le dividende ordi­
naire de trois pour cent (3%) avait été déclaré 
avec un bonus de deux pour cent (2%) pour cette 
année seulement.

La Banque désire que l’on sache qu’il n’y a 
aucune augmentation de taux d’intérêt pour les 
emprunts au Canada. Ce bonus est le résultat du ^ 
succès en affaires et de la valeur monétaire cana­
dienne à l’étranger. C’est, de plus, une preuve des 
progrès de la Banque durant l’année et une indi­
cation que le Canada avance sûrement vers les 
conditions normales d’avant-guerre.

EXPOSITION DE RENARDS ARGENTES 
ELEVES EN CAPTIVITE

Une exposition unique, sous la direction de la 
Commission de la Conservation du Canada, sera 
tenue à Montréal, les 24, 25 et 26 novembre pro­
chain. Ce sera la première exposition interna­
tionale de renards argentés vivants élevés en cap­
tivité. L’élevage des animaux à fourrure devient 
rapidement une branche scientifique de l’élevage 
des animaux, et bien que ses débuts datent à peine 
d’une décade, cette industrie naissante est une des 
plus florissantes du Canada.

Le plus grand nombre d’éleveurs d’animaux à 
fourrures canadiens se trouvent dans les provinces 
maritimes et su; tout dans l’Ilt du Prince Edouard, 
mais il y er a aussi plusieurs dans chacune des 
autres provinces et leur nombre s’accroît rapide­
ment. L’invérêt dont on fait preuve dans le Qué­
bec, l’Ontario et l’Ouest du Canada en général, dé­
montre que plusieurs Canadiens sont désireux d’en­
treprendre l’élevage du vison, du castor, du pékan, 
de la marte et autres.

Des avis récents indiquent que 150 animaux 
seront apportés de l’Ile du Prince Edouard seule­
ment. Nous avons confiance que les autres pro­
vinces, en proportion du nombre de leurs éleveurs, $ 
en enverront autant. Plusieurs demandes de ren­
seignements ont aussi été reçues des Etats-Unis.
Le Secrétaire de l’Exposition est Monsieur F. C. 
Nunnick, Commission de la Conservation, Ottawa.

Le développement de cette industrie serait de 
nature à empêcher l’extermination des animaux à ^ 
fourrure sauvages et à équilibrer les conditions va­
riables des grands marchés de fourrures. On es­
père que l’Exposition de Montréal amènera aussi la 
formation d’une Association des Eleveurs d’Ani- 
maux à Fourrure du Canada qui contribuera à éta­
blir et conserver des registres contenant les généa-
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logies fidèles des renards, et en général, à promou­
voir les intérêts de l’industrie.

LE CANADIAN MUNICIPAL JOURNAL
Le directeur du “Canadian Municipal Journal” 

glésire informer les membres de la Chambre de 
commerce qu’il prépare des articles illustrés sur 
Montréal, qui seront publiés en brochures. Ces 
brochures, tirées à 50 ou 75,000 exemplaires, seront 
vendues au prix de revient par l’intermédiaire des 
corps publics.

* LEGISLATION COMMERCIALE
Cours pour hommes d’affaires

Nous croyons intéresser nos lecteurs en pu­
bliant le programme du cours public de Législation 
commerciale fait cette année à l'Université de 
Montréal (chaire Forget) par M. Alexandre Gérin- 
Lajoie, avocat, docteur en droit.

Nous ne saurions trop engager les membres de 
la Chambre de commerce à suivre ces cours pra­
tiques, qui ne s’adressent pas tant aux avocats 
qu’aux hommes d’affaires pour qui une certaine 
connaissance du droit commercial usuel est indis­
pensable.

Ire leçon: Définition du droit commerciale— 
Son importance — Rôle du commerce — Historique 
et sources du droit commercial. —* Plan du cours.

2e leçon: Actes de commerce* — Définition. — 
caractéristique et.détermination. — Jurisprudence. 
— Actes mixtes. — Importance de la distinction.

3e leçon: Du commerçant. — Définition et dif 
férentes classes. — Mineur. — Femme mariée.

4e leçon: Hociétés et corps non constitués. — 
Définition. Sortes et organisation. — Devoirs, 
pouvoirs et responsabilités des associés. — Fin de 
la société.

5e et 6e leçons: Compagnies et corps consti­
tués. — Définition. — Organisation, etc. — Diver­
ses sortes de compagnies.

7e et 8e leçons: De la théorie générale des or­
ganisations.

9e leçon: Principales opérations commer­
ciales: lo Des contrats sur marchandises. — De la 
t'ente et de la vente en bloc.

K)e leçon: Principales opération* commer­
ciales: 2o Du gage.

Ile leçon: Principales opérations commer­
ciales: 3o Du mandat et du courtage.

12e leçon: Principales opérations commer­
ciales: 4o Du louage et du transport.

13e et 14e leçons: Principales opérations com­
merciales: 5o Des contrats $ur argent, sur crédit 
et sur risques;

a) Du change. — Des titres de crédits circu­
lant». — Effets de commerce à valeurs mobilières.

15e leçon: b) Du billet à ordre. Des autres 
effet» de commerce: warrants, connaissements, etc,

16e leçon: c) Du chèque et de la banque. — 
Organisation des banques, etc. — Opérations de 
banques. — Comptes-courants.

17 leçon: d) Valeurs mobilières. — Diverses 
sortes et leur transaction. — Opérations de bourse.

18e leçon e) Des assurances. — Notions gé­
nérales.

19e leçon: De la procédure judiciaire et de la 
preme en matière commerciale. — Privilèges et
droits intéressant particulièrement les commer­
çants.

20e leçon: De lu faillite et de la cession. — Dé­
finition. Historique. — Conflit des lois. — Aper­
çu de la loi actuelle.

Les cours ont lieu le mardi soir, à 8 heures 15, 
à l’Université de Montréal, 185, me Saint-Denis, 
ils ont commencé le mardi 2 novembre.

LES TRAVAUX DE LA CHAMBRE
SEANCE DU 6 OCTOBRE 

(Suite)
A la demande de M. Joseph Fortier, la Cham­

bre décrète l’insertion au “Bulletin” du rapport du 
Congrès.

L’agrand fascinent du Marché Bonsecours.—M.
J. Girard expose le projet et dépose le plan d’un 
nouveau marché qui serait situé sous le Champ 
de Mars.

La Chambre en réfère à la commission des af­
faires municipales.

Raccordement de Montréal avec le Transcon­
tinental. — M. Cornellier dépose sur ce sujet un 
mémoire, que la Chambre transmet à la commis­
sion des transports.

Le tarif des douanes. — Comme le Conseil a 
prié l'exécutif de nommer les membres du comité 
spécial chargé d’étudier la question du tarif, M. le 
président soumet ïes noms suivants: Le président 
de la Chambre ex-officio et MM. Alfred Lambert, 
Jos. Ethier, C.-H. Catelli, Paul Joubert, Adélard 
Fortier, J.-N. Cabana, Alex. Prud’homme, C.-E. Ra­
cine, Jos. Daoust, J.-A. Trudeau, J.-O. Gareau, J.-A. 
Paulhus. Ce comité aura le droit de s’adjoindre 
d’autres membres.

La proposition est agréée.
Les tarifs des messageries. — M. J.-A. Paulhus 

demande si ce n’est pas l’avis de la Chambre de 
commerce que les tarifs des messageries, s’ils doi­
vent être augmentés, devraient être plus élevés sur 
les artic les de luxe que sur les objets nécessaires.

La Chambre en réfère à la commission des 
transports.

Le canal de la haie Géorgienne. — A la sug­
gestion de M. J.-O. Labrecque, la Chambre exprime 
le désir que le comité du canal de la baie Géor­
gienne reprenne sa campagne.

a
i *

il
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SEANCE DU CONSEIL ,
l^e Conseil de la Chambre de commerce s’est 

réuni le mercredi 13 octobre 1920 sous la présidence 
de M. Joseph Quintal.

Etaient présents: — MM. C.-H. Catelli, Lud- 
ger Gravel, Jos. Fortier, J.-B.A. Lanctôt, J.-O. La- 
brecque, A.-S. Lavallée, Alfred Roy, J.-H.-E. Pel- 
lerin, R.-O. Grothé, J.-P. Gervais, J.-V. Desaul- 
niers, Henri Viau, Léon Lorrain, secrétaire, mem­
bres du Conseil.

Assistaient également: MM. L.-M. Cornellier, 
A.-H. Hardy, Aquila Legris, Avila Dufort, membres 
de la Chambre.

Le Conseil approuve le procès-verbal de la 
séance du 29 septembre.

Le Conseil ordonne qu’il soit donné suite à 
diverses demandes de renseignements.

La voie du Saint-Laurent. — M. le président 
fait rapport qu’il a comparu, pour la Chambre de 
commerce, devant la International Joint Commis­
sion. J’ai soumis la résolution de la Chambre et 
déclaré que nous estimons que le creusement du 
canal de la baie Géorgienne serait plus avanta­
geux, au point de vue de l’intérêt général du Ca­
nada, que l’amélioration projetée du Saint-Lau­
rent. J'ai fait observer que ce projet, ajoute M. le 
président, a pour objet réel de développer de nou­
velles forces hydrauliques, et que sous ce rapport 
aussi le canal de la baie Géorgienne offrirait plus 
d’avantages.

M. J.-O. Labrecque attire l’attention du Con­
seil sur les propos du maire Church, de Toronto, 
qui aurait déclaré, d’après les journaux, que l’at­
titude de la Chambre de commerce devant la Inter­
national Joint Commission n’était dictée que par 
l’égoïsme. Le maire Church, ajoute M. Labrecque, 
n’a cependant rien dit des associations de langue 
anglaise de Montréal qui ont pris la même attitude 
que la Chambre.

Je ne crois pas, conclut M. le président, qu’il 
faille tenir compte de ces vétilles.

Les communication* avec la rive sud. — J’ai 
aussi représenté la Chambre de commerce devant 
la commission du port, rapporte M. le président, au 
sujet du projet de pont entre Montréal et la rive 
sud. J’ai déclaré que si le pont projeté par la com­
mission coûtait beaucoup moins cher, nous ne nous 
y objecterions pas formellement. J’ai exprimé 
l’opinion que la Chambre préférerait que le nou­
veau pont fût construit au pied du courant; mais 
on a répondu qu’un pont à cet endroit entraverait 
la navigation.

Sur la suggestion de M. Catelli, le Conseil re­
mercie M. le président d’avoir bien voulu repré­
senter la Chambre de commerce dans ces deux cir­
constances.

Le tarif des douanes. — M. le président fait 
rapport que le comité spécial pour l’étude du tarif 
s’est réuni, mais que, devant la grande divergence 
des intérêts et des opinions, il n’a pas été possible

d’en arriver à une conclusion. Le comité se réu­
nira de nouveau et, si c’est possible, il fera rapport 
au Conseil.

Les tarifs du téléphone. — M. Viau soumet 
qu’il vaudrait sans doute mieux demander l’appli­
cation pendant un an, à titre d’essai, d’une échelle 
mobile basée sur le nombre des appels, plutôt que i 
nous exposer à voir agréer la demande de la com­
pagnie du téléphone Bell.

Nous avions songé, fait observer M. Catelli, à 
suggérer un tarif fixe jusqu’à 1800 appels par an­
née, puis un taux de 1% à 2 cents par appel addi­
tionnel. Quoi qu’il en soit, si la commission des 
transports, dont le rapport a été adopté par le , 
Conseil, reçoit des documents nouveaux, elle les* 
étudiera afin de se mettre en état, si possible, d’éva­
luer avec quelque chance de précision les besoins 
de la compagnie et le rendenient d’un nouveau 
tarif.

(1a m pagne de souscription de la Ligue Navale. 
Le Dr W. H. Atherton, gérant du Catholic Sailors’ 
Club, demande à la Chambre de participer à la 
campagne de souscription de la Ligue navale.

M. Luflger Gravel déclare que l’objet de la 
Ligue Navale, c’est de former des marins pour les 
équipages de la marine marchande nationale. Il 
y a, à Montréal, une école navale, qui compte une 
cinquantaine d'élèves. La Ligue demande à Mont­
réal $100,000, et elle sollicite le concours des hom­
mes d’affaires, intéressés au progrès des trans­
ports maritimes.

M. Alfred Roy appuie cette demande.
On promet, fait observer M. le président, que 

les 40'/ des $100,000 seront affectés à l’Ecole na­
vale, que les 12% seront versés au Catholic Sailors 
Club, que les 70% resteront à Montréal et qu’au­
cune fraction de cette somme ne sera expédiée hors 
du Canada.

J’étais opposé à la construction maritime au 
début, rappelle M. le président, à cause du coût 
plus élevé ici que dans d’autres pays. Pendant la 
guerre, période anormale, nous avons construit des 
bateaux; mais je ne sais comment nous réussirons 
en temps ordinaire. Quoi qu’il en soit, il me fait 
plaisir de reconnaître que la marine marchande 
nationale rend de grands services au commerce, en 
nous permettant de toucher des pays qui nouÉ 
étaient presque inaccessibles auparavant; l’Améri­
que du Sud, par exemple, et les Indes occidentales, 
et en nous fournissant du tonnage à destination de 
la Belgique, de l’ItaTie et de la Grande-Bretagne.

Ije Catholic Sailors Club est une oeuvre phi­
lanthropique dont profitent tous les marins cathck 
liques qui abordent à Montrés1. C’est pourquoi 
conclut M. le président, je vois d’un bon oeil la 
campagne de la Ligue.

M. Catelli rappelle que lg Chambre de com- 
i merce avait demandé au début l’établissement 
I d’une cale-sèche, et qu’elle avait ensuite favorisé 
I la construction maritime afïh d’occuper la main-
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d’oeuvre de façon permanente. l.a Chambre a prié 
dans le temps le Gouvernement d’accorder des 
primes à la construction, parce que la main- 
d’oeuvre était plus chère au Canada qu’aiïleurs.

Le dernier mot n’est pas dit à ce sujet, fait 
observer M. Alfred Roy. parce qu’aujourd’hui la 
main d'oeuvre est aussi chère en Europe qu’ici. 
Il se pourrait qu’il y ait beaucoup d’avenir pour la 
construction maritime dans la province de Québec.

M. A.-H. Hardy se déclare satisfait des expli­
cations qui viennent d’être données sur la Ligue 
navale et sur l’Ecole, et regrette que cette oeuvre 
ne soit pas plus connue parmi les Canadiens fran­
çais.

Il est proposé par M. Lud&er Gravel, appuyé 
par M. Alfred Roy, et unanimement résolu:

Que le Conseil prie les membres de la Chambre 
de commerce d’accueillir favorablement la deman­
de de souscription de la Ligue navale du Canada.

Et la séance est levée.
------o--------

SEANCE DU CONSEIL

Le Conseil de la Chambre de commerce s’est 
réuni le mercredi 20 octobre 1920 sous la présidence 
de M. Joseph Quintal.

Etaient présents:— MM. C.-H. Catelli, J.-N. 
Cabana, Emile-F. Fontaine, Alfred Roy, J.-P. Ger- 
vais, Joseph Daoust, Emile Rolland, I^éon Lorrain, 
secrétaire, membres du Conseil.

Assistaient également: — MM. A.-H. Hardy, 
Dr J.-C. Poissant, L.-M. Cornellier, membres de la 
Chambre.

M. Joseph Ethier s’était fait excuser.
Le Conseil approuve le procès-verbal de la 

séance du 13 octobre.
Le Conseil ordonne qu’il soit donné suite à di­

verses demandes de renseignements.
Les tarifs du téléphone. — La Commission des 

chemins de fer informe la Chambre de commerce 
qu’elle siégera au Palais de Justice de Montréal le 
mercredi 10 novembre, à 10 heures du matin, afin 
de recevoir les dépositions d’intérêt local au sujet 
de la demande d’augmentation de tarifs faite par la 
compagnie de téléphone Bell.

Canal entre Montréal et Halnt-Jean. — La 
commission des transports soumet le rapport sui­
vant:

“La commission des transports a l’honneur de 
recommander au Conseil de ia Chambre de com­
merce de se déclarer favorable à la construction 
d’un canal entre Montréal et Saint-Jean, qui ré­
duirait de 88 milles la distance actuelle par eau 
entre ces deux villes, et qui ouvrirait entre Mont­
réal et New-York une voie maritime permettant la 
circulation des bateaux qui naviguent dans les ca­
naux du Saint-Laurent, pourvu que tous les droits 
du port de Montréal soient sauvegardés.”

Le président de la commission, -
C.-H. CATELLI.

M. Catelli fait observer que la compagnie qui 
entreprendrait la construction de ce canal le ferait 
sans demander de subsides à l’Etat, et le rapport 
est unanimement adopté.

Le tarif des messageries sur le poisson. — I^a 
commission des transports soumet le rapport sui­
vant: 4 am

“Considérant qu’il est expédient de réduire le 
coût de la vie et de développer au Canada la con­
sommation du poisson, la commission des trans­
ports a l’honneur de recommander au Conseil de 
la Chambre de commerce de prier le gouvernement 
de reprendre l’usage, interrompu pendant la guerre, 
de rembourser aux compagnies de messageries le 
tiers des frais de transport du poisson.

Le président de la commission,
C.-H. CATELLI.”

M. Uaulhus demandait, expose M. Catelli, que 
la Chambre prie le gouvernement de faire imposer 
par les messageries des tarifs plus élevés sur les 
articles de luxe que sur les objets usuels. Nous 
lui avons suggéré de formuler plutôt la demande 
contenue dans ce rapport.

M. Cabana B» it observer que cette requête aura 
peu de chance de succès, parce que les messageries 
sont déjà contraintes de transporter des produits 
alimentaires a des tarifs qui ne sont pas rémuné­
rateurs.

En 1 absence d^ M. Paulhus, le Conseil décide 
de laisser le rapport sur la table.

Absences. — M. Catelli exprime le regret qu’il 
y ait un trop grand nombre d’absences aux séances 
des commissions, où un petit groupe est forcé de 
prendre des décisions au nom de tous les membres.

M. le président en exprime aussi son regret.
Absence de M. Alfred Lambert. J’éprouve 

un très vif regret à vous annoncer, déclare M. le 
président, que, sur l’ordre de son médecin, M. Al­

fred Lambert, notre dévoué 1er vice-président, doit 
s’absenter pour une couple de mois. M. Lambert, 
qui a fait pour la Chambre un travail considérable, 
demande un congé d'environ deux mois.

Le Conseil accorde le congé demandé en re­
grettant qu’il soit motivé par l’état de santé de M. 
Lambert, à qui il souhaite bon voyage et prompt 
rétablissement.

La coin m iss ion de la charte. — M. Lambert, 
continue M. le président, m’a fait part de son in­
tention de démissionner en tant que délégué de la 
Chambre de commerce dans la commission de la 
charte de la ville de Montréal. Je l'en ai dissuadé, 
parce qu’il a terminé son travail au sein de cette 
commission, dont la majorité est évidemment op­
posée au mode préconisé par la Chambre de com­
merce. Quand paraîtra le rapport de la commis­
sion — fin décembre, probablement — M. Lambert 
aura rédigé un rapport de minorité.

Le Conseil partage les vues de M. le président.
Billets de faveur. — M. A.-H. Hardy expose
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qu'il serait opportun de demander aux chemins de 
fer de mettre en vigueur des billets à taux réduit, 
à l'occasion des vacances d'été et des fêtes na­
tionales et religieuses.

Le Conseil en réfère à la commission des 
transports.

La Ligue du Progrès civique.*-— M. J.-N. Ca­
bana fait rapport qu’il a assisté à la dernière réu­
nion de la Ligue du progrès civique. Cette Ligue, 
declare-t-il, va à la racine du mal quand elle or­
ganise une campagne de propagande ayant pour 
objet de secouer l’apathie du public envers les af­
faires municipales, qui est en grande partie respon­
sable de la situation actuelle.

M. le président remercie M. Cabana de son dé­
vouement.

La Ligue navale. — M. Cabana rappelle qu’à la 
dernière séance — à laquelle il regrette de n’avoir 
pas assisté — le Conseil a donné son appui à la 
campagne de souscription de la Ligue navale. Plu­
sieurs membres de la Chambre de commerce, dé­
clare M. Cabana, sont d’avis que la Chambre 
comme corps n’aurait pas dû prendre parti, car en 
lisant sa brochure de propagande, on constate que 
l’objet de la Ligue navale est de favoriser les inté­
rêts de l’Empire britannique, même s’ils sont con­
traires à ceux du Canada.

Si je suis d’avis que la Chambre de commerce 
devrait appuyer moralement la campagne de la 
Ligue navale, explique M. le président, c’est que 
les fonds seront affectés à l’Ecole de marine, où 
pourront se former, non seulement des matelots, 
mais des officiers canadiens, et aux clubs catho­
lique et protestant, qui rendent de grands services 
aux marins étrangers qui mettent pied à terre à 
Montréal. Je n’ignore pas, ajoute M. le président, 
que la Ligue a parfois passé des résolutions im­
périalistes, auxquelles je ne souscris pas plus que 
vous; mais il n’y a pas d’im >érialisme dans la pré­
sente campagne.

Les clubs font une belle oeuvre, ajoute M. Ca­
bana; mais qu’on ne profite pas de la campagne 
actuelle pour faire une campagne de propagande 
impérialiste au Canada.

Nous avons besoin d’une école de marine, fait 
observer M. Catelli, car il est pénible de voir des 
matelots canadiens commandés par des officiers 
anglais ou américains.

Si nous devions attendre que le gouvernement 
fonde des écoles de marine, ajoute M. Alfred Roy, 
nous pourrions bien attendre longtemps.

Le gouvernement, rétorque M. Cabana, a deux 
écoles navales où se forment les équipages de la 
marine marchande. Je ne demande pas, conclut-il, 
que la motion de mercredi dernier soit rescindée; 
mais je soumettrai peut-être la question à la pro­
chaine assemblée générale.

Et la séance est levée.

SEANCE DU CONSEIL

Le Conseil de la Chambre de commerce s'est 
réuni le mercredi 27 octobre 1920, sous la prési­
dence de M. Joseph Quintal.
Fortier, J.-N. Cabana, J.-O. Labrecque, Emile Rol­
land, J.-P. Gervais, Henri Viau, Alfred Roy, Léon 
lorrain, secrétaire, membres du Conseil.

Assistaient également: — MM. L.-M. Cornel- 
lier, A.-F. Ladouceur, A.-H. Hardy, Avila Dufort, 
Henri Labrecque, E.-A. Doucet, Séraphin Ouimet, 
Dr J.-C. Poissant, Lambert de Roode, membres de 
la Chambre.

Le Conseil approuve le procès-verbal de 11 
séance du 20 octobre.

Le Conseil ordonne qu’il soit donné suite à di­
verses demandes de renseignements.

Félicitations. — Le World Trade Club, de San 
Francisco, félicite la Chambre de commerce du 
succès obtenu au Congrès des Chambres de com­
merce de l’Empire britannique, au sujet du sys­
tème métrique.

Les coin m unirai ions avee la rive sud. — La 
Montreal Central Terminal Company invite les 
membres de la Chambre à une réunion convoquée 
dans cet objet dans la salle des délibérations de la 
Chambre de comerce, le mardi 2 novembre, à 3 
heures.

Les tarifs du téléphone. — L’Union des muni­
cipalités canadiennes prie la Chambre de commerce 
de se faire représenter à l’Hôtel de Ville le ven­
dredi matin 29 octobre, à 11 heures, à une réunion 
convoquée pour décider quelle attitude prendre, le 
10 novembre, devant la commission des chemins de 
fer, à propos de la demande d’augmentation de ta­
rifs de la compagnie de téléphone Bell.

M. Quintal promet que si M. Ethier, qui est 
indisposé, n’est pas rétabli, il représentera lui- 
même la Chambre de commerce.

La commission de la charte municipale. — Le 
Conseil transmet à la commission des affaires mu­
nicipales une lettre de l’administration de Mont­
réal, attirant l’attention de la Chambre sur l’ar­
ticle de loi constituant la commission de la charte 
où est prévu le remplacement d'un membre qui 
cesse d’exercer ses fonctions. *

Le commerce entre le Canada et la Jamaïque. 
— La Royal Jamaica Society of Agriculture and 
Commerce and Merchants Exchange, de Kingston, 
Jamaïque, soumet onze résolutions ayant trait au 
commerce entre les deux pays, notamment en ce 
qui concerne le sucre,

Le Conseil en réfère au qpmité d’initiative.
Cours public de législation commerciale. — La 

Faculté de Droit de l’Université dq Montréal 
(chaire L.-J. Forget) communique le programme 
du cours de M. Alexandre Gérin-Lajoie, avocat, 
docteur en droit. *

Passage et marché couvert. — La commission 
des affaires municipales soumet le rapport suivant:
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“La commission des affaires municipales a 
étudié, à la demande du Conseil, le projet soumis 
par M. Joseph Girard, comportant l’établissement 
d’un passage et d’un marché couverts sous la place 
du Marché et le Champ de Mars, et elle a l’honneur 
de recommander au Conseil de la Chambre de com- 

t merce de prier l’administration municipale de 
Montréal de prendre en considération ce projet qui 
pourrait être susceptible d’apporter une solution 
partielle au problème des marchés publics.”

M. Cornellier fait observer qu’il est à peu près : 
décidé de construire un grand marché dans le nord, 
afin de décongestionner le marché Bonsecours, et 
que M. Décary, président de la Commission admi-

* nistrative, a déclaré qu’il ne serait fait, pour le mo­
ment, aucune amélioration au marché Bonsecours.

Nous demandons seulement que l’administra­
tion municipale étudie le projet, fait observer M. le 
président.

Le rapport est unanimement adopté.
L’acte notarié. — M. Henri Viau rappelle que 

la Chambre de commerce a demandé il y a long­
temps que l’article 4612 des Statuts refondus de la 
province de Québec (1909) fût amendé de manière 
à forcer les notaires à inscrire dans leurs actes 
l’adresse complète des parties. Et il demande 
quelle suite a été donnée à cette requête.

La question est remise à la prochaine séance 
alors que le secrétaire donnera communication du 
dossier.

Montréal—Lac Saint-Jean. — M. L.-M. Cor­
nellier verse au dossier de la commission des trans­
ports une lettre de M. Thomas Lefebvre, avocat à 
Roberval, à propos de l’amélioration des commu­
nications entre Montréal et le lac Saint-Jean.

Jonction de Montréal avec le Transcontinen­
tal. — M. L.-M. Cornellier donne l’avis de motion 
suivant:

Considérant que le développement futur des 
chemins de fer possédés par le gouvernement doit 
être dirigé de manière à assurer le profitable dé­
veloppement des ressources naturelles plutôt que 
des profits aux chemins de fer comme premier ob­
jectif;

Considérant que lorsque fut décidée la cons­
truction du Transcontinental de Québec à Wlnni- 

I P^g, plusieurs embranchements avec Montréal à 
travers le territoire de la province de Québec furent 
indiqués comme lignes projetées (voir carte offi- 
c<elle du G. T. Pacifique, 1908) ;

Considérant que Montréal est le port le plus 
important et le mieux outillé du Canada et doit 
être mis le plus tôt possible à la disposition de

* l’agriculture, des industries et du commerce du 
nord de la province;

Considérant qu’entre Mont Laurier et La 
TuqUe, aucune ligne de chemin de fer ne pénètre 
dans les Laurentides et que toute cette immense 
région, partie colonisée et partie coloriisable, mais 
aussi susceptible d'un grand développement indus-
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triel, n’a encore aucune communication par voie 
ferrée avec Montréal,

Considérant que la province de Qué *c n’a en­
core qu’environ cinq mille milles de no»rc système 
ferroviaire;

Considérant que cette province aura une large 
part à supporter dans l’acquisition de nos chemins 
de fer nationaux, par le gouvernement fédéral;

Qu’il soit résolu que cette Chambre insiste de 
nouveau auprès de la Commission des chemins de 
fer nationaux pour obtenir le plus tôt possible une 
jonction plus directe avec le Transcontinental en­
tre Cochrane et La Tuque.

Et la séance est levée.
----- o-------

SEANCE I)E LA CHAMBRE

La Chambre de commerce s’est réunie le mer­
credi 3 novembre 1920 sous la présidence de M. Jo­
seph Quintal.

Etaient présents: MM. Joseph Ethier, 2ème
V.-P., C.-H. Catelli, Jos. Fortier, J.-N. Cabana, J.-O. 
Labrecque, Emile Rolland, J.-P. Gervais, Alex. 
Prud’homme, Henri Viau, A.-IL Hardy, L.-M. Cor­
nellier, A.-F. Ladouceur, Aquila Legris, Lambert 
de Roode, I^éon Lorrain, secrétaire.

MM. F. W. Stewart et Michael Hirsch, délé­
gués de la Canadian Manufacturer? Associations, 
invités par M. Ethier.

M. Ludger Gravel s’était fait excuser.
La Chambre approuve le procès-verbal de 

la séance du 6 octobre.
La Chambre ordonne qu’il soit donné suite à 

diverses demandes de renseignements.
La loi des chambres de commerce. — Le sous- 

secrétaire d’Etat communique à la Chambre le 
texte de la loi du 1er juillet 1920, amendant la loi 
des Chambres de commerce (Article 124 des Sta­
tuts refondus du Canada).

La Chambre en réfère à l’exécutif.
Les tarifs du téléphone. — Invité à prendre la 

parole par M. le président, M. F. W. Stewart, dé­
clare qu’il serait désirable que tous les corps pu­
blics de Montréal se groupent autour d’un même 
programme d’opposition devant la Commission des 
chemins de fer qui étudiera à Montréal, le 10 no­
vembre, la demande d’augmentation de tarifs for­
mulée par la compagnie du téléphone Bell.

La Canadien Manufacturers Association, con­
tinue M. Stewart, a fait auprès de ses membres des 
enquêtes dont le résultat, portant sur le nombre 
des appels téléphoniques pendant une semaine, a 
servi de bases à des calculs faits par M. Henri Viau, 
comptable expert, et dont il ressort que les nou­
veaux tarifs demandés par la compagnie provoque­
raient des augmentations variant, pour le plus 
grand nombre des abonnés, de 50 à 300 pour 100. 
Ces augmentations, qui constitueraient pour les 
abonnés un fardeau excessif, donneraient à la corn-
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pagnie des recettes énormément supérieures à ses 
besoins.

M. Michael Hirsch annonce à la Chambre qu’il 
vient d’être informé que le Board of Trade, qui fa­
vorisait au début le mode des tarifs basés sur le 
nombre des appels, vient de se raviser et de se 
rendre à l’avis de la Canadian Manufacturers As­
sociation, qui estime que, d’abord, la compagnie de 
téléphone Bell devrait démontrer quels sont ses 
besoins et qu’ensuite, s’il y a lieu qu'elle augmente 
ses tarifs, elle ne devrait être autorisée à le faire 
qu’au moyen d’un pourcentage général.

Si, conclut M. Hirsch, telles sont les vues de 
la Chambre de Commerce, nous pourrons annoncer 
â la commission administrative que les corps pu­
blics de Montréal sont prêts à exprimer une opi­
nion collective.

M. le président, après avoir remercié MM. 
Stewart et Hirsch, rappelle que la Chambre a été 
opposée dès le début au mode des tarifs basés sur 
le nombre des appels, et promet qu’elle se pronon­
cera le plus tôt possible.

Nous avons pour habitude, fait observer M. le 
président, de transmettre aux commissions d’étude 
les questions qui sont soumises à la Chambre et au 
Conseil; mais, dans le cas du téléphone, nous de­
vons agir promptement.

Après discussion, la Chambre adopte unanime­
ment la résolution suivante:

“La Chambre de commerce est d’avis que si la 
compagnie de téléphone Bell est en état de dé­
montrer. à la satisfaction de la Commission des 
chemins de fer, qu’une augmentation de ses tarifs 
est indispensable au maintien d’un service efficace, 
elle devrait être autorisée à augmenter, pour une 
période déterminée, ses tarifs dans la mesure né­
cessaire, mais au moyen d’un pourcentage général, 
et non pas en vertu d’un nouveau mode de tarifs 
basés sur le nombre des appels, — auquel la Cham­
bre de commerce s’oppose formellement.

La Commission de la charte. — Après les ex­
plications dohnées par M. Ethier, la Chambre 
adopte un rapport de la commission des affaires 
municipales à propos des délégués de la Chambre 
de commerce au sein de la commission de la charte.
Ije texte en sera inséré dans le “Bulletin”.

Le tarif des douanes. — M. le président rap­
pelle que le comité spécial nommé pour étudier la 
question du tarif des douanes a tenu quelques réu­
nions, mais qu’il n’a pas encore pu en arriver à 
une décision. 11 promet qu’il sera convoqué de 
nouveau d’ici quelques jours et qu’il fera rapport 
mercredi prochain au Conseil, car la Commission 
des chemins de fer commencera l’étude de la ques­
tion à Montréal le lundi 15 novembre.

Raccordement de Montréal au Transcontinen­
tal. — M. Cornellier rappelle qu’à la demièe séance 
il a donné un avis de motion à ce sujet, mais que 
des membre», qui avaient promis de l’appuyer, sont 
absents.

Il serait difficile de prendre une décision im­
médiate, fait observer M. le président. Mais c’est 
à la Chambre de décider si elle doit voter une réso­
lution ou en référer à la commission des trans­
ports.

Nous n’avons pas encore, ajoute M. Cornel­
lier, la jonction promise en 1908, Je n’ai pas d’ob-^ 
jections à attendre la réunion générale de décem­
bre, mais j’espère que d’ici là la commission des 
transports et la commission d’agriculture et de 
colonisation mettront à l’étude le mémoire que j’ai 
déposé au dossier.

Le printemps dernier, rappelle M. Catelli, des 
membres de la Chambre de commerce ont comparu 
devant la commission des chemins de fer nationaux* 
et demandé que Montréal fût raccordé au Trans­
continental par la voie la plus courte et la plus 
pratique au double point de vue de la construction 
et des possibilités de développement. Nous réuni­
rons, néanmoins, la commission des transports, et 
nous verrons s’il y a lieu de faire une autre recom­
mandation.

Proposition de nouveaux membres. — M. F. W.
Stewart est présenté par M. A.-II. Hardy.

Et la séance est levée.

(’ouimission des affaires municipales.

NOS DELEGUES A LA COMMISION 
DE LA CHARTE

(Rapport adopté par la Chambre de commerce, 
le mercredi 3 novembre 1920.)

La commission des affaires municipales, qui, 
à la demande du Conseil, a pris connaissance de la 
lettre du sous-secrétaire de la commission de la 
charte en date du 21 octobre, a l’honneur de faire 
"apport à la Chambre de commerce que l’absence 
de ses deux délégués, n’étant que temporaire, ne 
constitue pas, à son avis, une incapacité d’agir et 
que, par conséquent, leur cas ne tombe pas sous 
le coup de l’article 3 de la Loi constituant la com­
mission de la charte de la cité de Montréal, pré­
voyant le remplacement d’un membre qui meurt 
ou refuse, néglige ou devient incapable d’agir, ou 
transmet sa démission—’’

Le président de la commission, 9
JOSEPH ETHIER.

COMMENT LES BANQUES PROSPERENT
Une des principales raisons du succès de nos 

banques à charte canadiennes réside dans la pré-^ 
voyance dont ont fait preuve les gérants à l’épo­
que où ia plupart de nos grandes institutions ont 
été créées.

Ils ont compris que rien de permanent ne pou­
vait être établi si l’on ne mettait pas de côté d’am­
ples réserves pour faire face aux mauvaises ajinées.
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Siège Social i
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HOTEL “PLAZA”
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PLANS EUROPEEN ET AMERICAIN 
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VIN TONIQUE

SANATOR
Etes-vous suffisamment 

assuré conire l’incendie 1
Le vin tonique Sanator. Ce grand 

remède n’a pas «on ég:il dans l'uni­
vers pour rendre au sang sa force 
et sa pureté et rétablir les fonctions 
des organes internes et donner desi
résultats merveilleux à la suite de 
maladies graves.

C'est avant l'incendie que vous devez exa­
miner votre police d'assurance, afin de voir si 
elle vous offre toute la protection h laquelle 
vous avez droit et pour laquelle vous payez.

Nous sommes prêts à vous aide-, persuadés 
que quelques bons conseils, dictés par l'expé­
rience, qui n'entraîneront pour vous ni dé­
pense, ni obligations quelconques, pourraient 
vous être utiles. Faites donc appel aux ex­
perts de la

i fin F>ofu**
Üaiiatur*

UN ESSAI VOUS CONVAINCRA

Seul dépositaire au Canada

Nap. Morrissette,
Importateur

16-18 Place Jacques-Cartier - - MONTREAL Téléphone * Main 8480
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CONFITURES,
SIROP DE TABLE,

MARINADES,
CATSUP

R
CKH PRODUITS SONT TOUJOUR* PRE­

PARES AVEC SOIN ET ILS SONT DK 

QUALITE SUPERIEURE.

I SERVICE LONGUE DISTANCE

MONTREAL, ST-JE AN, NB. 
et HALIFAX

Des améliorations récentes à notre réseau 
et aux lignes qui y sont reliées, assurent un 
service “langue Distance" satisfaisant entre 
Montréal, St-Jean, N.-R, Halifax, N.-E., et its 
villes adjacentes du Nouveau-Brunswick et de 
la Nouvelle-Ecosse.

Pour Taux, appelez "Longue Distance".

The Bell 
Telephone Co.

of Canada.
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C?la signifie qu’à l’époque où l'argent rappor* 
tait de gros intérêts et où les hypothèques rappor­
taient dix pour cent ou plus, les actionnaires se 
montrèrent satisfaits de recevoir de 5 à 8 pour cent, 
et les réserves prévues furent établies au moyen 
des profits non rapportés.

« La banque Molsons dont la 65ème assemblée 
annuelle des actionnaires vient d’avoir lieu et qui 
a eu une année particulièrement brillante est un 
exemple à citer. De 1856 à 1888 les dividendes 
atteignirent de 5 à 6 pour cent; jusqu’en 1900 ils 
furent neuf fois seulement supérieurs à 8 pour cent, 
lorsqu’un bonus de 1 pour cent a été payé.

Le fonds de réserve est alors passé à 
* $2,500,000.00 et !e capital à $2,466,040.00. Depuis 

lors la réserve a atteint le chiffre de $5,000,000.00 
alors que le capital n’est que de $4,000.000.00 Au­
jourd'hui les actionnaires reçoivent la récompense 
méritée par leurs sacrifices et retirent du 12 pour 
cent, d’une équivalence toutefois de moins de 0 
pour ce it sur leur capital et leurs profits réengagés.

Le capital bancaire actuellement disponible 
pour affaires dans les banques canadiennes — et 
dont le besoin se fait tant sentir — a été formé 
pour près de 50 pour cent par les profits non ré­
partis des actionnaires, sans lesquels nos banques 
eussent été incapables de maintenir leurs taux d’es­
compte à un niveau aussi bas (ces taux sont plus 
bas que ceux pratiqués en Grande-Bretagne et aux 
Etats-Unis).

Le public canadien bénéficie aujourd’hui de la 
sage prévoyance montrée par les fondateurs du sys­
tème bancaire canadien dans lequel la Banque 
Molsons a pris une place sf honorable.

COMMENT LE H RESERVE» DES BANQUE»
AIDENT A MAINTENIR EN BAISSE LE 

TAUX DE L’ESCOMPTE
11 est curieux de constater, lorsque les béné­

fices réalisées par les banques sont discutés, que 
le capital de la banque constitue la base ordinaire 
des appréciations aucune concession n’étant ac­
cordée, en ce qui concerne les bénéfices destinés 
au fonds de réserve, lequel a été formé par les pro­

fits laissés volontairement à la banque par les ac­
tionnaires, et que ces derniers, cependant, seraient 
en droit de retirer.

En examinant le récent rapport de la banque 
Molsons, pour l’année finissant le 30 septembre 
1920, on constate que les bénéfices bruts sur le ca­
pital-actions sont de 20.5 pour cent, et qu’ils se ré­
duisent après déduction des sommes affectés aux 
taxes, au fonds de pension et aptres charges, à un 
bénéfice net de 18-07 pour cent.

Mais ce dernier bénéfice ne figure qu’au ca­
pital actions seulement, aucun compte n’étant tenu 
des gains opérés sur le fonds de réserve de 
$5,000,000 de la banque, lequel a cependant con­
tribué à faire apparaître le capital-actions aussi 
important.

Lorsque le capital-actions de la banque est

ajouté au fonds de réserve et que les recettes y fi­
gurent, nous constatons que la banque au lieu de 
faire ressortir un bénéfice net de 18.07 pour cent, 
n’accuse en réalité qu’un béni ce de 8 pour cent 
environ.

Au même instant, l'examen de l’actif et du 
passif de la banque montre que celle-ci est dans 
une excellente situation financière, due à une sage 
direction pour laquelle les administrateurs et les 
fonctionnaires de la banque Molsons doivent être 
félicités.

V offre et la demande

(La Chambre de commerce décline toute responsa­
bilité sous cette rubrique.)

—Midvale Products Corporation, 150 Nassau 
Street, New-Yorw, demande représentations cana­
diennes: produits chimiques, teintures et articles 
similaires.

—W. O. Smith & Co., Munsey Building, Balti­
more, Md., offrent leurs services pour les expor­
tateurs expédiant des Etats-Unis ou transitant dans 
la République voisine.

—Frank A. E.ady, 201 Rawson Road, Brook­
line, Mass., offre ses services comme agent pour la 
Nouvelle-Angleterre.

—A. Silva & Co., Caracas (Venezuela) deman­
dent des représentations canadiennes.

—Alb. Borsay, 13, rue de la Dorse, Marseille, 
offre ses services pour livraison de marchandises 
pour toutes destinations en France.

—La Manufacture Déhais frères, Oi*sel-sur- 
Seine, offre couvre-pieds et édredons.

—Thorpe A Barr-Brown, P. O. Box 1277, Wel­
lington (Nouvelle-Zélande), demandent agences ca­
nadiennes: tissus et nouveautés.

—M. G. Menkens & Co., 427 Sussex Street, Hay- 
market, Sydney, N S. W., demandent des oeufs 
(centaines de mille douzaines). Voir lettre au se­
crétariat.

—Canuto Ruines, Apartado 100, Merida, Yuc., 
Mexico, demande agences canadiennes.

—Hyderally Mulla Ebrahim, Zackeria Mosque, 
Bombay (Indes) demande agences canadiennes: pa­
pier, quincaillerie, etc.

—G. Ghowse Miah & Co., Porto Novo, S. India, 
offrent grand nombre produits indous (voir détail 
au secrétariat de la Chambre de commerce).

—Namura Thermos Bottle Factory, P. O. Box 
66, Osaka Central P. O., (Japon) offre bouteilles 
Thermos et ustensiles de ménage en métal et en 
verre.

—The Globe International Trading Co. Ld., 
Sofia (Bulgarie), demande: cuirs, chevreau, bou­
tons, prélart, par-dessus caoutchouc (overshoes).

—Vincenzo Manganaro & Figlio, Siracusa (Si-
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Electrics Limited
DISTRIBUTEURS

LA MAISON DE CONFIANCE

Lam|x'« Lampe
Vf.*?]

2000, Kl; K NOTRE-DAME EST
IraTHTf La in pen

Tél. Lasalle 3540

VENDEURS DE L’AUTO FORDLampe* «ampes

SERVICE JOUR ET NUITMOTEURS
Nous vendons les véritables pièces de 

rechange FORD
NEUFS ET ( SAGES

Réparation de toute Machinerlt Electrique

Electrics Limited
22 St-Jean MAIN 1208 Montréal

Canadian Government 
Merchant* Marine, Limited.

J*E MONTREAL, !*.({.
Pour Liverpool, G.B.

5.5. Canadian Trapper.................... Août
Pour London, G.B.

8.5. Canadian Trooper.................... Août
Pour Glasgow, G.B.

5.5. Canadian Navigator.................. Août
Pour Cardiff et Swansen

S.S. Canadian Voyageur................... Août
Pour Rio Janeiro, Brazil, Montevideo et 

Buenos Aires
S.S. Canadian Seigneur .  Sept.

Pour Barbados, Trinidad et Deinerara
S.S. Canadian Otter......................... Août

Pour St. John’s, Nfd.
S.S. Canadian Miner....................... Août

Pour Kingston, Jamaica
5.5. Canadian Sower........................ Août

Pour Indes, Java, Singapore et Ceylon
8.5. Canadian Pioneer.................... Août

DE VANCOUVER, B.C.
Pour Australie et Nouvelle-Zélande

5.5. Canadian Inventor..............  Juillet
S’adresser à W. A. Cunningham, 

Agent de fret.
CANADIAN NATIONAL RAILWAYS 

230, nie St-Jacques, Montréal. 
Phone: Main 8700

COME GENERALE TRANSATLANTIQUE
(FRENCH LINE)

RKRVICK UKIIDOMADAIRE

NEW YORK—LE HAVRE—PA RIS
par If» paquebot* A 4 et t bélier*

FRANCE, LAFAYETTE, LA LORRAINE, LA SAVOIE, 
R0C1IAHBEAIT, LA TOURAINE.

SERVICE m>MKXHl'Eti
NEW YORK—BORDEAUX—PARIS

par If» paquebot* A «•l»*»f unique
CHICAGO NIAGARA

SERVICE SI l'EK IEC R—EXCELLENTE CUISINE 
Tour plu* ample* information*, date* de* départ», tarif», 

«■bol* de* ln*tallatl«m», *’adre**er A

GEMN TBUDEAU & CIE, Limite
Affnl» Généraux.

«. RUE NOTRE-IJAME, OUEST 
Téléphone Main ‘107H. M,

mtmffî 'JBSæmstk
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cilv) offrent un grand nombre de produits siciliens 
dont on trouvera la liste au secrétariat de la Cham­
bre de commerce.

—Cowasjee Dinshaw, Steamer Point, Aden 
(Inde) offre ses services pour représenter compa­
gnie de navigation. Possède quais et flotte. 

r —Eugène Gaudry, consulat général de France,
immeuble Duluth, à Montréal, offre ses services 
aux àauricants et producteurs canadiens désireux 
de faire des affaires en France, en Belgique et en 
Espagne.

—C. K. Lomlin, 312 Russell Hill Rd., Toronto, 
désirerait représenter dans l'Ontario une maison 

,de nouveautés en gros.
— J. B. Thiroux*, P. O. Box 35, Venice per Ix>s 

Angeles, Calif., demande des agences de maisons 
canadiennes: automobiles et accessoires, engrais, 
céréales, papier, poteaux de téléphone, pâte de bois, 
sirop d’érable, etc.

—Arthur G. Delamater, G2 West 89th Street, 
New York, s’offre à placer, aux Etats-Unis et à 
l’exportation, pour $2,500,000 de traverses de che­
min de fer, de bois à pâte et autres produits du bois.

—John W. Doherty, 3044 Albany-Crescent, 
New York City, offre ses services comme acheteur: 
fer et acier, outillage, automobiles.

—J. Carreira Junior, P. O. Box 2184, Rio de 
Janeiro, Brésil, demande représentations cana­
diennes: tous articles. (Circulaire au secrétariat de 
la Chambre de commerce.)

—A. Miquel et Cie, boulevard de Strasbourg, 
Paris, demandent naricots blancs.

—César Mahr, t’9 rue Jonet 89, Charleroi Nord, 
Belgique, demande à être mis en rapports avec in­
dustriels qu’intéresseraîent ses inventions: Moyen 
de faire accrocher les wagons mécaniquement — 
Nouvel appareil pour le transport des gros arbres 
en forêt — Petite automobile mécanique sans es­
sence ni pétrole — Nouvelle cisaille à couper le fer.

—F. Prévost et Cie., Epernay, Champagne, of­
frent vins de Champagne et vins mousseux.

—Antoine Jouve, 3 rue de l’Aneienne Préfec­
ture, Lyon (France) demande représentations ca­
nadiennes.

—Marcel Van Essche, 12 rue Saint-Jean, Paris,
* 17e, demande représentations canadiennes.

—Renault, Billancourt, Seine, offre tracteurs 
agricoles. (Voir notice au secrétariat de la Cham­
bre de commerce.)

—Jules Borgeaud et Fils, Alger (Oran et 
Bône) — crins végétaux pour matelasserie, tapis-

* sérié, etc., — désirent entrer en rapports avec
agent susceptible de s’occuper du placement de 
leurs articles. 7

—Paul Gut, Urdorf, Ct. Zurich (Suisse) offre 
colliers perles (imitation).

—A. Steinbrunner et Beck, 48 rue Rieter, Zu-

os services au commerce
FOLLEFTIOXH
PAIE* K XTS
PLACE* EXTS
C REPITS f ORRFRMAI X
VIREREXTS PE FOSPS
RAXPATS PE VOYAOFS
PAYABLES Al PAIR PARTOIT

«on» «iffwct«u 
ntuJa, «ni Kl*»#-l’ni*, 
♦*n *ux
)**» piux

310 Hurra ux. Huirur- 
n»1#« «*t A *«* ne**» au 
Canada

Mart hand» Mmiu- 
fut (yr!rn, at Cummer- 
runt*, noua softirUon* 
. «>» re |i#truna*e «>| vu* 
*»£»*/>» * Xnu» mwtton* 
A Voir» rft*i»naltfori Ira 
a«»r%*!<•<** <d»(tur« anta da

|l La plus vieille Banque Canadienne-Française

Fondée <*n IN«0 

Bureau-Central, Québec,

310 Succursales et Agences au (Canada

ACTIF: plus de $«8,000,000.00

Correspondants dans le monde entier

rich, offrent leurs services: représentations de 
maisons canadiennes en Suisse, achats d'articles 
suisses pour le Canada.

—Emile Benoit, 84 rue d’Irlande, Bruxelles, 
Canadien attaché au service des finances de la 
Foire commerciale, représenterait maison cana­
dienne.

—Tzazopoulos et Adamantiades, Le Pirée, 
Grèce, offrent leurs services connue acheteurs et 
comme agents: farine, conserves, morue salée, 
cuir, textiles.

—Hawke and Barnett, 39 Britannia Arcade, 
East London, Afrique du Sud, demandent agences.

—J. B. Décarroux et Cie, 21 rue du Commerce, 
Port-Saïd (Egypte), ont ouvert à Port-Said un of­
fice commercial qui prendrait des représentations 
commerciales pour l’Egypte, la Syrie, la SPiei', '.a 

Palestine, l’Egypte et le Soudan.'
~*-8o. Nanjo et Co., 6 Kitanakacho, Hyogo, 

Kobe (Japon) demandent des représentants au Ca­
nada. (Voir liste d’articles au secrétariat de la 
Chambre de commerce.)

—O. C. Walter Cordes, 29 Dovenfleth, Ham­
bourg, 8, Allemagne, offre des marchandises alle­
mandes et demande des articles canadiens dont on 
trouvera la liste à la Chambre de commerce.

—Karle Lange et Co., 71 Konigstr., Elberfeld, 
Allemagne, offre des bouteilles thermos.

6356



La Banque Molsons
65ième Assemblée Annuelle

Rapport général des affaires de la Banque Molsons, au 30 septembre, 1920, tel qu’exposé à la soixante 
cinquième assemblée annuelle des actionnaires.

ACTIF
$ 595,689.03 
6.196,051.75

PASSIF
Capital payé.................. i
Fonda do Réserve ...
Compte do» Profits et Pertes...
JOOè.mo dividende trimestriel

M2 % par année ............y
Dividendes non payé»...............
Billets de banque en eircuia-tion.......................................
Balance due au Gouvernement

du Dominion ...................
Dépôts ne portant pas intérêt .. 
Dépota portant intérêt, y com­

pris J intérêt accru à la date
du rapport.............................

Balances dm* & d'autrej ban­
que» en Canada....................

Balances fines aux banque» et 
correspondant» do banques 
dan» le Royaume-Uni et les
pay» étrangers......................

Acceptations d’après les lettres
decrédit................................

Obligations non indues ci-haut

5,000,000 00
518,092.66

% 9,518,092.66 * 6,791,740.7S
20.000 00 2,000,000 003,956.50

5,909,563.00 235,000 00
7,272,141 20

11,707 237.71
31,402.30

567,855.39 2,024,276.79

2,079,559.33 6,277,709.51
209.606 02
735,21/9.78

83.092,861.38
7,060,992.91$93,210,964 04

COMPTE DES PROFITS ET PERTES
Balance au crédit du compte des profits et

perte* au 30 septembre. 1919........................% 275,436.06
Profits net» pour l'année, déduction faite des 

dépenses d'administration, réserve pour 
l’intérêt accru sur h» dépôts, échanges, et 
après avoir pourvu aux dettes mauvaise» et 
douteuses

699,612,07

7,839,278.64
*37,808.010.77

822,718.23 61,636,475.88
,098,153.89

289,666.62Ceci a été approprié comme suit :
I67ème dividende ail taux de 12 p.c................
I58ème dividende au taux de 12 p.c.......... .. .
J59ème dividende au taux de 12 p.e................
lÔOème dividende au taux de 12 p.c................
Contributhm au fonds de pension des officier»
Fond» do Secours.............................................
Pour taxe» du Gouvernement Fédéral............

97,837.58120,000.00
120.000.00
120,000 00 22,249.41120,000.00
25.061.23
5,000.00 2,850,000.0070,000 00

24,338.67580,061.23
Laissant au crédit du compte de» profit» et 

perte» au 30 septembre, 1920........................ 502,376.11618,092.66 *55,402,934.27
1,098,153.89 >93,210,954 04

EDWARD O. PRATT, Gérant Général.WM. MOLSON MACPHERSON. Président.

Nous avons analy»é et vérifié l’état de la caisse, de» placement» et des valeurs de la Banque Molsons au bureau principal à 
Montréal, le 30 septembre dernier, et aussi à une autre date? tel que requis par l’Acte des Banques, et nous avons, 5 différentes épo­
ques, au cour» de l’année, chéqué et vérifié la caisse et le» valeurs détenues dan» d’autres succursales importantes delà Banque.

Nous avons comparé les rapports certifié» de toute» le» succursale» avec les entrées dan» les livres du bureau principal de 
la banque, ie 30 septembre, 1920, et nous avons trouvé qu’il» concordent entre eux ; et toutes les transactions qui ont été soumises 
à notre examen ont été faite», à notre avis, dan» le» limite» de» pouvoir» do la Banque.

Nous avonr obtenu tou» le» renseignements et toutes le» explications que nous avons demandés et nous certifions que, dans 
notre opinion, le rapport ci-dessus est rédigé de façon & fournir un état véridique et correct des opérations de la Banque au terme 
<ie son année financière, ie 30 septembre, 1920, au meilleur de notre information et des explications qui nous ont été donnéeu et 
telles que montrée» dan» le» livre» de la Banque.

GEORGE CREAK, LEMUEL CUSHING, CHAS. A. HODGSON, Auditeur», Vérificateurs licenciés. 
Montréal, le 19 octobre, 1920, -

DISCOURS DU PRESIDENT.
Le président, M. William Molson Macpherson, après avoir attiré l’attention des actionnaires sur le fait que 

les bénéfices avaient légèrement dépassé ceux réalisés en 1919, fit ressortir que ce résultat, malgré l'augmen­
tation ues dépenses, fut obtenu avec une faible augmentation—si toutefois il y en a une—du taux ae l’escompte, 
lequel est plus bas au Canada qu’en Grande-Bretagne ou aux Etats-Unis.

1a> président fit également ressortir que le change sur New-York continue à être nettement contraire 
au Canada et que le change sur Londres est particulièrement défavorable à la Grande-Bretagne. Cette situation 
se maintiendra aussi longtemps que la balance des importations et des exportations ne sera pas redevenue 
normale.

Le bureau de direction a été réélu en entier. Void sa composition: Wm. M. Birks, W. À. Black* S. H, 
Kwing, Wm. Molson Macpherson, F. W. Molson, J. M. McIntyre, John W. Ross.

Au cours d’une réunion subséquente des directeurs, M. William Molson Macpherson a été réélu président 
et M. S. H. Kwing. voce-présidcnt pour l’année suivante.
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Ecole PolytechniqueETABLIE EN 1887

JOSEPH COTE Limitée DE MONTREAL
QUEBEC

Importateurs et négociants en gros 
TABAC, CIGARS ET ARTICLES DE 

FUMEURS
EPICERIES

BISCUITS, CONFISERIES 
CHOCOLAT, etc.

Ingénieur Civil, Ingénieur Chimiste, 
Architecte

Durée des Cours: QUATRE ANNEES

Ingénieur spécialiste: Mines et Electricité
Une année complémentaire

Ecole de Préparation
Prépare aux examens d'admission à L’E­

cole Polytechnique.
Les examens d'admission ont lieu en juin 

et en septembre.
Les finissants des cours c lassiques y sont 

admis sans examen.
spé c\pv

Cours dfété du 1er JUILLET au 
1er SEPTEMBRE

En vue des examens d’admission de septembre
Les cigare* “Côté Clear Havana" son garantis 

sans rival à prix égaux.
Bureau et magasin de gros:

Pour renseignements s’adresser au Directeur,
MONTREAL

186, rus Saint-Paul, Québec
228, M E SAINT-DESIS,« SUCCURSALES A QUEBEC

Ecole des Butes Etudes
Sureau de llaGement Provincial

SERVICE GRATUIT SANS DELAI
Préparant aux Situation» Supérieure» du Commerce, de 

l’Industrie et de la Finance.
Bibliothèque Economique.

Rusée Commercial et Industriel.

Des milliers do personne» ont obtenu depuis la créa­
tion du Bureau de Placement, par le Gouvernement 
Provincial, de» emplois permanent» des plu» avanta­
geux, et cela

GRATUITEMENT
Nous attirons aussi l'attention de» patrons qui pour­

ront, en communiquant leurs demande» à ce Bureau, 
obtenir des employés compétents et sans délai puisque 
un grand nombre de personne» sans emploi «'y présen­
tent chaque jour; à ce bureau vou* nouvez faire un 
choix avantageux.

SERVICE
Nous ne saurions trop insister auprès des patron» 

et employé» sur les avantage» de se servir de ce Bu­
reau de Placement Provincial dont l'action s'étend à 
toute» le» branches du travail et de l’Industrie.

AVANTAGE
Vous avez l'avantage de traiter personnellement, si 

vous le désirez, avec les employé» et aussi vous avez 
l’usage d’un bureau privé. *

FRANCIS PAYETTE, Surintendant
No 9 rue St-Jacque» MONTREAL
HEURES DE BUREAU: 9 hrs A. M. à 5 hrs P. M.

Correspondance Sollicitée.

Dé1 Ivre le» diplôme* de "LICENCIE EN SCIENCES UOMHEB- 
CIALES**, du» "LICENCIE EN SCIENCES COMPTABLES” »t 
de "DOCTEUR EN SCIKNCKS COMMERCIALES”.

N SCIENCES COMPTABLES**I,e dlpldmo de "LICENCIE 
donne droit à, l'adinJwnon dan» "L'Institut de» comptable» «t 
auditeur» de la- province de Québec’* ot dan» "L'A»*oclatlon de» 
comptable» de Montréal** (Chartered accountant»).

De» BOCKS ES DU GOUVERNEMENT »ont accordée» aux 
élève» méritant».

Cean «péciMt, le noir: Comptabilité théorique et pratique,
>pératioiM de Manque, Correspondance commerciale anglaise «t 
française. Arithmétique commerciale, Algèbre, Economie Polltl- 
jue, Droit Civil, Droit commercial. Langue» étrangère» (K*pm- 
rnol. Italien, Allemand) etc.

Peur tou» renseignement», prospectu». Inscription», etc., 
•*adre«»er an Directeur de» Etndes...,

MONTREAL88», Avenue Vlger,
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Beurre, 
Crème douce 
Crème à la 
glace.Propriétaires et Distributeurs

I)E LA MARQUE

VICTORIA
V/ CULTIVATEURS
y' Nous achetons 

la crème prove­
nant de vus sépa­

rateurs à ma'.i.

Conserves Légumes, de Fruits, de Poissons, 
Epices, Thés, Cafés, Sauces à la Tomate, Vi­
naigre, Poudre à Pâte, Oruisse à frire, Allu­
mettes, Beurre de Pistaches, et autres produits 
excellents.

Laporte. Martin Limitée
Distributeurs en Gros de Produits Alimentaires 

584 rue St-Paul Ouest MONTREAL
290 Avenue Papineau

MONTREAL

Le Placement National
LIMITÉE

HOTEL McALPIN
NEW-YORK

Edir1ce"La Sauvegarde,” Montréal

SUPREMATIE MERITEE S’occupe d’achat et de vente 
de debentures et obligations sco­
laires, municipales et des gou­
vernements. Administration de 
successions, de propriétés, so­
ciétés et corporations. Liquida­
tions, placements d’assurance de 
tout genre.

Le Mc ALPIN maintient toujours la 
première place dans le monde des 
grands hôtels de l’univers en donnant 
le plus grand confort, le luxe et la va­
riété du nouveau. Les taux sont tou­
jours modérés.

Consultez-nous, c’est votre in 
térêL

HOTEL Mc ALPIN
90 NOTBE-DAME EST
En (ace du Palais de ‘Justice

NEW-YORK — ETATS-UNIS



BANQUE DE MONTREAL
t'HpJial M'iw: #22,000,000

/ ! R. R. Angus, 
il. H. Drummond,
<'ol. Herbert Molion, C.M.G., M.C.. 
G. I*. Fraser.
E. W. faulty, C.fl..

--------------Etablie il y a MM» .tu* (IHIT-IUIT.------

Surplus: $*22,000,000
Total de l'actif $571,150,138.

CONSEIL D’ADMINOrrilATlON: 
Président: Sir Vincent MEREDITH, Hart , 

Vice-président: Hlr Charles Gordon, G.Ii.K. 
1/ord HhaughneiMy, K.C.V.O., 
il. I». Forbes, Angus,
31. Harold Kennedy,
Colonel Henry Cockshutt,
Kir Frederick Williams-Taylor, gérant général.

Profits iml h is: $1,000.140

il. C. R, 11iiimrr,
31. Wm, Mi ’Must* r.
31 II \V. lleauclerok. 
31. .1. il. Ashdown.

Huccursule

agence* :

Siège social : MONTREAL.
Dans tout le Canada et T» * reueuve, A Londres,
Angleterre et Ville de Mexico, A Paris, France:
Banque de Montréal. Aux Etats-Uns: New- Went Indies, llrltish Otiiuna et West Africa.
York, Chicago, Hpokane, Kan Francisco, HrttishColonlaie (la Manque de Montréal y a un intérêt), 
American Hank. (Propriété et opérée par la 
Manque de Montréal.)

La Hanqus

BANQUE D’HOCHELAGA
FONDEE EN 1874.

CAPITAL AUTORISE ... , T. ~T77~ $10,000,000
CAPITAL VER8E ET RESERVE.................................................. 7,800,000
TOTAL DE L’ACTIF......................................................................... 72,000,000

CONSEIL DMD MINISTRATION
J.-A. Vaillancourt. Président; l’hon. F.-L. laïque, vice-président; A. Turcotte; E.-H. Lemay; l’hon. J. U. Wil»on.

A.-A. Larocque; A.-W. Bonner.
BEAUDRY LEMAN. Gérant-général.

305 Succursale» et Houn-agence» en Canada — 42 Suceur-mien dan* la Cité et le District de Montreal.

Nous allouons l’Intérét au plu» haut taux courant sur toit dépôt de $1.00 ou plus fait à notre Département
d’Epargne.

BANQUE DES MARCHANDS DU CANADA
FONDEE EN L'AN HMD

Capital versé .... $8,400,000. 
Réserve et profits indivis . 8,660,774

Hiègs social: 205, RLE HT-JACQIEH

Total des dépôts 
Total de Partir

Sir H. .Montagu Allan.C.V.O., 
Président.

4L Thomas Long,
Kir F. orr Orr-Lewis, Hart. 
Mon C. C. Hallantyne,
M. T. Ahearn,
Lt. Col. .las. H. Moodle,

AI. A. J. Dnwes.
Vice-président 

M. Farquahar Robertson. 
M. George L. Cains,
M. F. Howard Wilson, 
M. Alfred Evans, 

lion. Lome C. Webster,
M. K. W. Kneeland,

M. Gordon M. AlcGregor,
D.-C. Alacarow, Gérant-général.

T.-K. Aforrett. Surintendant de» succursales et Insp. en chef. 
Contrôleur général, W. A. Meldrum. 

Kueeursalew dans lu ville: 1250, rue. Sainte-Catherine Est, 32*», 
Sainte-Catherine Ouest ; 1319, Boulevard Saint-Laurent ; 186d 
Houlevard Ht-Laurent; 672 rue Centre, et Coin St-Denis et 
St-Zotlque, Verdun, Notre-Dame de Orûces, Maisonneuve.

- $167,000,000
- $205^000,000

Transige des affaire» de banque en général, émet 
des crédits commerciaux négociables en Chine, au Ja­
pon et ailleurs, des lettres de crédit pour voyageurs 
valables dans toutes les parties du monde, des mandats 
payables sans frais dans toutes les banques du Canada.

Grâce b nos 399 succursales réparties entre l’Atlan­
tique et le Pacifique, nos facilités pour la transac­
tion des affaires sont inégalables.

DEPARTEMENT D’EPARGNE
On reçoit des dépôts de $1.00 en montant; on paye 

le taux d’intérêt le plus élevé.

BANQUE PROVINCIALE DU CANADA
Capital autorisé: *5,000,000. Capital uW et réserve, 

SIEGE SOCIAL: 7 ET » PLACE D'ARMES CONSEIL D'ADMINISTRATION.
Président: L'honorable Sir Hormisda» Laporte, C.P., ex-maire -de O.-M. Ho»worth

Montréal, de la mai»on Laporte, Martin Limitée, adminis­
trateur du Crédit Foncier Franco-Canadien.

Vire Préaident: M, W.-F. Car dey,
Vice-Président: M. Tancréde Bienvenue, administrateur “Lake of 

the Woods Milling Co."

*1,300,000.00
Total de I'a.tlf au-delà «I* $10.000,000

président “Canadian Pacific Ocean Services
Limited”.

31. L.-J.-O. Beuuchemtn de la Librairie fL*auchemln Limitée.
31. 3!artiul Chevalier, directeur-généraI "Crédit Fonder Franco- 

Canadien”,
L'honorable Némèse Garneau, C. L. — Québec — président de la 

Ole de pulpe de Chicoutimi.
RI REAL DES COMMISSAIRES Président: L'honorable Hlr Alexandre Lacoste. C.K.. ex-juge en chef de la Cour du Banc du Roi 

Vice-Président : L’honorable N. Perodeau, N.P., Ministre sans portefeuille du Gouvernement Provincial, administrateur 'Montreal 
Light Heat Ar Power Co., Ltd.” M. 8.-J.-B. Rolland, président de la Cle de Papier Rolland.

Ill REAL CHEF. M. Tancrède Bienvenu directeur-général, M. J.-A. Turcot, secrétaire. M. M. I.arose, Inspecteur en chef. M. 
C - A. Roy, chef "Bureau de Crédit”.

AC DITE!'RS REPRESENTANT LES ACTIONNAIRE» M. Alex. Desmarteau. Montréal. M. J.-A. Larue, Québec.
106 succursales datp» les provinces de Québec, Ontario, Nouveau Brunswick et de File, du Prince-Edouard. 151 s^us-agences. 
Emission de lettre de crédit circulaires payables dans toutes les parties du monde. Ouverture de crédits commerciaux.

Cette Banque est la seule au Canada dont les fonds, déposés à son département d’Kpargnes, soient contrôlés par un Comité 
de censeurs qui examine mensuellement les placements ainsi faits.

"it



Plantez des BulbesLe meilleur Tabac Canadien Naturel
C’est à l'automne <j»ril faut mettre en terre 

les tulipes, jacinthes, narcisses crocus, etc., 
ces charmantes fleurs qui vous paieront au 
printemps.

sur le marché II 
possède de l’a ro­
uie caractéristi­
que du pur tjues- 
iiel et la saveur 
douce des autres 
variétés de ta­
bac canadiens 
de choix.

Hose
QUESNEL

Le gros 
paquet 
a 10 cts.

OHATIM 
fiintriHtloi»* de 

< nil lire »v«i: 1» 
«-om in untie.

Menufecturrf per
THE ROCK CITY TOBACCO CO UWTED 

QUftBLC »*nnt arrivai***.

Contient deux fol» la quantité de paquet à 5 et», et 
vomi donnera plu» de natlafaction, car son plu» gros vo- 
'unie noiiH permet de prefer le tabac plu» complète­
ment, lui conservant toute «a fraîcheur et tout son 
in une délicat.

Articles et nourritures pour volailles 
toujours en magasin.

ÎCTOR la. DERT Té,,o?«,B
17 à 23 Notre-Dame Est, MontréalThe Hock City Tobacco Co., Limited, Quebec, Que.

48 ANS D’EXISTENCE La Strathcona
Coinpagnie d ’ A ss urance-1ucendle

(Edifice Versailles)
30, rue St-.lacques, MONTREAL

Cette compagnie essentiellement 
canadienne-française a été organi­
sée en 1908, avec une charte pro­
vinciale, et opère dans la province 
de Québec seulement.

Capital autorisé........................................$300,000
Capital souscrit..................................... 300,000
Capital payé........................................... 120,000

DEPOT COMPLET AU GOUVERNEMENT

Cette compagnie n’est pas 
contrôlée par la “Canadian 
Fire Underwriters Associa­
tion’’ quant à ses taux.

IMPORTATIONS—GROS KT DETAIL

pis — Linoleums — Rideaux
Rflaison Filiatrault

TOILES ET COTONS

420, bîvd Saint-Laurent 
. Est 683 MONTREAL

A.-A. MONDOÜ, N. P., J. MARCHAND,
Président et Gérant général. SetvTr

Tél. Bell Main 2181-2182

Imp. Adj. Menard, 132, rue St-Domlnique, Montréal,

A -iiSM
TABAC
À FUMER
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